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Dilecté Filit Nostri, Venerabiles Fratres , æ 
Dilecti Filis Salutem , et Apostolicam Bene- 
 dictionem. Tee | 


Cannes . quae., docerite patio apostolo: ; 
patiens et benigna’ese. , tanidiu Ommia suffert!, a@ 
snstinet , -quamüiu sliqua SP es reémanet . ut PCE 
tem is , qui obrepere ! jam coeperint, 

erroribus occurratur. Verum si errores augeantur 
ia dies , coque jam dcveniant , utres ad schisma 
éclabantne ; tunc leces ipeac chariatis , cum 
apoctohic muneris ; quo sudisnt fungimur, sé 
comunctae, postnlant Aagitantaue ; nt paterna 
quidem , CC prompta, et efficax enascenti morbo 

medicina afleratur , petéfacto errantibus culpae 
horrore , et Canonicarum pOeñartm , in duas 
inciderunt , gravitate. Îta enim fiet, ut qui æ viæ 
veritatis recesserunt , Teésipiscant , et ejuratis 
eiroribus ad ecclesiam revertantur, quae velutt 
benigna mater apertis tirs reprédientes amplec- 
titur ; utque caeteri fideles mature pseudo-pastorum 
fraudes evadant , qui sr à quam per ad Qvile 







































A nos très-chers fils , les S. R. et Éminentis= 
simes Cardinaux , à nos Venérables Freres Les 


Atchévéques et Évéques , à nos bien aimés fils 


les Chanounes , le Clergé et le Peuple du 


Royaume de France, 
PIE VI 
Nostrès-chers fils , vénérables freres et bien aimés 
fils; salut et bénédiction apostolique. 


La charité qui, comme nous l'enseigne Saint 
Paul ; eft douce & patiente, souffre les maux 
tant elle croit que , par la douceur , elle pourra 
remédier aux erreurs qui commencent à se répan+ 
dre ; mais si l'erreur fait de nouveaux progrès & 
parviént au point d’exciter un schisme:, alors 
les Joix de la charité, & la qualité de succes- 
seur de St. Pierre, d6ns nous sommes revêétus , 
quoique indignes , exigent & demandent de nous, 
que nous nous Lopposiens d'une maniere pater- 
nelle à Ja vérité ,; mais - pourtant efficace 
& ptompte au mal dès ‘sa. naissance, en 
faisant voir aux: coupables Fhorreur : de lun 
fautes, & en appesantissant sur eux les peines 
canoniques qu'ils méritent. Il arrive de là que 
ceux qui se sont écartés des voies de Ja vérité 
se répentent ,. & qu abjurant leurs erreurs, 

_ils reviennent à l'église, qui, comme une bürng 
mere, les reçoit à bras ouvers, & qu’enfig 


les autres fidelles apprennent à diftinguer les 
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| Cr oo 
gccedentes n1hfl quaerunt aliud ; nisi ut füfentur,, 
mactent, et perdant. 


Haec nos anté oculos habentes divina praecepta , 
vix belli rumorem audivimus , quod philosophi 
ñovatores in conventu nationali galliarum simul 
conjuncti ; majofemque païtem constituentes 
adversus catholicam relhgionem excitabant , acerbè 
quidem deflevimus apud deum, communicataque 
cum venerabilibus fratribus  nostris S. R. E, 
cardinalibus animi nostri anxietate , cum privatas , 
tum publicas preces indiximus. Hinc datis die 9. 
juliir790. ad carissimum in christo fiium nostrum 
ne regem christianissimum litteris , eum 
etiam atque etiam hortati fuimus, utse a civile 
constitutione eleri confirmanda abstineret, quae 
et nationem in errorem,.et in schisma reonum 
induceret. Nulla enim ratione fierit poterat , ut 
politicus hominum coetus universalem, ecclesiae 
disciphinam immutaret, sanctorum patrüm sen 
tentias , et concihorum decfeta pessumdaret 
hierarchicum ordinem everteret ; episcoporum 
electiones arbitratu suo moderaretur , episcopales 
sedes destueret , et meliori ablata deteriorem 
formam in ecclesiam inveheret. 


Utque hortationes nostrae christianissimi reots 
onimo altius insiderent, alias binas dedimus in 
forma brevis litteras die 10 ejusdem mensis ad 
ven. Fratres archiepiscopos burdegalensem ;. ac 
viennensem , quid eidem aderant repi, cosquæ 







































C5). 
fourheries des. faux pafteurs, qui entrant dans 
la bergerie autrement que par la porte, ne 
cherchent qu'a voler, à tuer & à perdre le 
troupeau. | à 
Persuadés de la vérité de ces préceptes divins, 
à peine fumes-nous inftruits de la guerre que 
les nouveaux philosophes réunis dans l’assem 
blée nationalle de France , & dont ils faisoient 
la plus grande partie ; à peine instruit, disons 
nous , de la guerre qu'ils excitoient contre la 
religion catholique, nous en, reflentimes une 
vive douleur , & ayant communiqué notre. 
inquiétude à nos vénérables freres les S. R. 
E. cardinaux , nous ordonnäâmes -des prieres 
publiques & particulieres ; ensuite ayant écrit 
à notre ctrès-cher fils en JF. G. Louis”, Roi 
de France, le 9 Juillet 1790, nous l’exhortâmes, 
à ne point donner à la conflitution civile du 
clergé , une sanction qui induiroit la nation 
en-erreur , & produiroit un schisme ; car une. 
société politique ne pouvoit pas présumer avoir 
Je droit de changer la discipline universelle de 
Péglise, de combattre les sentences des peres. 
@& les décrets des concilés , de bouleverser 
Vordre hiérarchique, de- changer à son.gré la. 
maniere délire les évêques, de détruire des sié- 
ges épiscopaux, & enfin de substituer une forme 
vicieuse & nouvelle, à une autre meilleure & 
beaucoup plus ancienne, | 
“Et pour que nos exhortations eussent plus 
de peid sur Pesprit du Roi très-chrétien , nous 
écrivimes , le 10 du même mois, deux autres 
lettres en forme de bref aux V. V. archevêques 
de Bordeaux & de Vienne, & nous les exhor- 
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paterne monuimus , 
coniungerent , 


suspendi 


gallicis expeditionibus , 
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exactioncs 














ut sua cum nostris concilia 
ne ; si /praedictae * constitution 
auctoritas quoque regis accederet , schismaticr 
episcopi, qui ad praescriptamdecretorum formanr 
c'earentur , quos nos ipsi propterea delarare, 

ut pastores intrucos, omnique carentes cut 
astica jurisdictiône teneremur. Et quo dubitarr 
minime posset , curas et sollicitudines nostras 
unicé ad rés teligionis referri, et quo inimicorum 
hujus apostolicae sedis ora océlidetentue , praete= 
pimus 


{ax atioñiLm pro 


ex pristinis conventioni= 
bus ; perpetuaque consuetudine nostris officiis 
debitarum. 


Abtinuisset profecto rex christianisimus 2 


ut SEpte m , 


totam 
complectebantur. 


‘Constitutione sançiénda ; 
impellente conventu nationali tendem eo se 
abripi passus est , ut süam constitution: auctori— 
tatem adjungeret , 
die 28 julii , die 6 seprembris , et die 16 décembris’ 
ad nos datae praeseferunt , 
aique etiam rogabat primo, ut-quinqüe, déinde., 
caltem pér modum provisions, pro 
bharemus aticulos » qui partm imter se dissimiles 
constitutionis 


novae 


sed urgente atque 


quemadmodum : ipsits litterae 


quibus nos etiam. 


veluti 


epitomen 


{llico sane prespeximus, neutrosarticulos posse 
aut tolerari, utpote qui regulis 


a NS 
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RE 


GniC1s 


0b1s probari, 1 


arriperent , 


RAA 
ut'hinc inimici occasionem populorum decipien- 


AE lentes 


tamen , 


perinde ac ‘si nos ab omni 
ne :concilidrionis inéundae essemus alient ,- 


esque eadem semper incedere mansuétu= 





























My 
tâmes paternellement , à joindre leurs conseils aux 
nôtrés'; pour empêcher: que, st le Roï donnoie 


sa sanction à la constitution du clergé , le royau= 
me ne devint. schismatique ,: aussi bien que 


tous. les évêques: qui seroient créés en la forme 
prescrite par les décrets ; évêques que nons som 
mes 6bligés de déclarer intrus- & manquant de 
toute jurisdiction ecclésiastique Et afin que l'on 
ne put douter que nous n'avions en vue que Île 
bien de la religion, & pour fermer: la bouche 
aux: ennemis dû saint-siése , noùûs ordonnèmes 
qu'on cessèt de prélever pour -kes expéditions 
de France, les taxes qui, suivant les traités & 
d'usages immémorial , étoient dues à notre dar: 
terie. 

Assurément le roi Drécchr did n'eut point 
sanctionné la conftitution civile du clergé, s’il 
n'y eut été. pouffé, & en quelque sorte forcé par 
Yassemblée nationa'e, comme les lettres qu'il 
nous écrivit le 28 juillet, le 6 septembre et 
le 16 décembre en fent foi Par ces mêmes 
lettres, il nous prie d’abord ; d'approuver pro- 
visoirement < articles, & cfidfie 7 , qui, aflez 
reflemblans entre eux, "éenténoient tout Pabrege 
de la nouvelle cou titvation 


Nous appercümes aussi-tôt que ces articles op« 
posés. au regles canoniques, ne pouvoient avoir 
notre approbation. Ne voulant cependant pas que 
ños ennemis prissent de là occasion de nous 
calomnier auprès des peuples, comme ennemis 
dé toutes conciliätion , et voulant toujours mar- 
éher dans les voiés de fa douceur ; nons décla- 


À 









C8) 
dinis $emita , regi declaravimus per nostras 
litteras die 17 Augusti ad ipsum datas, articulos 
hujusmodi nos sedulo perpensuros ,-et-in consi- 
hum vocaturos S. R. E. cardinales ,. qui simul 
congregati omnia ad trutinam revocarent. Hi 
porro cum simuül bis convenissent die 24 
septembris, et die 16 decembris, ut primos , et 
alteros articulos expenderente , habito rerum 
omnium diligentissimo examine, unanimi con« 
sensione putarunt | sententias  gallicanorum 
episcoporum super propositis articulis esse 
exquirendas , ut canonicam quamdam, si fiert 
posset , rationem ipsi indioitarent , quam hic apte 
excogitari posse locorum intervalla vetabant , 
veluti nos ipsi per alias nostras litteras reoi 
christianissimo ante significaveramus. 

Nostrum interea dolorem ,; quo vehementer 
afhciebamur, non levis consolatio lenivit, dum 
interim major episcoporum gallicanorum par sua 
sponte pastoralis sui muneïis officiis adacta , et 
amore veritatis incensa constanter advérsabatur 
ipsi constitutioni , éamque oppugnabat in 118 
omnibus , quae ad ecclesiae regimen pertinerent. 
Huic autem consolationi nostrae novus quoque 
cumulus accessit, ubi dilectus fihus noster S.R. E, 
cardinalis rupefucaldius , venerabilesque fratres 
archisepiscopus aquensis , aliique archiepiscopi, 
et episcopi ad numerum usque triginta, ut tot 
tantisque malis eccurerent, ac nos confugerunt 
die 1o octobris htteris datis expositionem 
miserunt super prençiplis contitutionts clert , 
suo cunjusque nomine subscriptam, consihumque. 
nostrum et open postularunt , et tutam agendi 
normam, in qua conquiescerent , a nobis exquisis 




























| (G DR 
‘#âmes, au roi; par nos lettres du 17 août, que 
ces articles méritoient une serieuse attention , &t 
que nous prendrions l'avis des S, R. E. cardinaux 
pour pefer le tout avec eux. Ceux-ci assemblés 
deux fois , le 24 septembre et le 16 décembre, 
pour examiner les premiers et les feconds articles, 
après un serieux examen , penferentunanimement 
qu’il falloit demander le sentiment des évêques 
«de France, pour nous donner s’il étoit possible 
quelque voie canonique, que l'intervalle des 
lieux nous empêchoient d’avoir ici, comme nous 
Vavions marqué auparavant par d’autres lettres 


e no 


au roi très-chrétien. 


. Sur ces entrefaites ce fut une grande confola- 
tion pour nous , de voir que la plus grande partie 
des évêques de France, attachés aux devoirs: de 
leur places, et enflâmés de l'amour de la vérité, 
étoient conffamment opposés à cette conftitu- 
tion, et la combattoient dans tout ce qui avoit 
rapport au répime de léglise. Ce qui mit le 
comble à cete consolation, furent les lettres de 
notre bien aimé fils le S. R. E. cardinal de la 
Rochefoucauld ; et de nos vénérables freres , l’ar- 
. chevêque d'Auch , et d’une trentaine d’autres , 
tant archevêques qu’évêques , qui le 10 octobre, 
nous envoyerent leurs expositions souscrites de 
leurs mains , sir les principes de la constitution 
civile du clergé. Ils nous demandôient notre avis 
comme à leur maître et à leur pere , pour 
savoir comment ils devoieut se comporter dans 
cette occafion; ce qui fut bien plus consolant 













































(ro) 
érunt ,tanquam a communi magistro , et parenté: 
Illud quoque magis magisqne nostram consola- 
tionem adauxit . quod alii episcopi bene multi, 


| primis adjuncti, praedictam expositiônem amplext 


füerant , itaut cum ab episcopis centum triginta 
et uno istius regni quatuor dumtaxat dissiderent; 
cumque tam ingenti episcoporum numero capitu 
lorum etiam multitudo ,| et parochorum sive 
ième secundi otrdinis pars major accedercet| 

ujusmodi sane expositio, concordi animorum 
consentione suscepta, totius calicanae ecclesiae 
doctrina heberetur , etesset. 

Equidem nos ipsi nulla interjeeta mora tune 
operi mänus admovimus ,; omnesque  dictae 
constitutionis articulos examini subjecimus : sed 

allicanae nationis conventus quamvis concordes 
illius ecclesiae voces audiret , nihilominus tantum 
abfuit, ut ab incoepto desisteret, ut ipsa magis 


irritaretur episcoporumconstantia. Videns itaque, 


planeque cognoscens , ex metropolitanis , et ex 
episcopis antiquioribus'inventum iri .neminem, 
qui confirmarese posse crederet novos:episcopos, 
er laicos , per haereticos , per infideles , et per 
2 in municipalibus districtibus electos ; 
veluti edita decreta imperabant ; vidensque 
insuper absurdam hanc resiminis formam nullo 
loco posse subsistere , cum sine episcopis omne 
ecclesiae simulacrum evanescat ; de aliis magis 
absurdis edendis decretis cogitavit, quemadmo- 
dum factum est die 1$ , et 27 navembris ,et 
diebus 3 , 4 et 26 januarii 1791. His porro 
decretis, quibus subinde regiae etiam'auctoritatis 
robur accessit, cautum est, ut, metropolitano ; 
sive antiquiore episcopo consecrare novos electoÿ 











tu) 
pour nous , cest qu'un si grand nombre d’evês 
sé joipnit à ces premiers, que de 131 évêques 
qui composoient le clergé de ce royaume , il y 
en eut à peine quatre qui ne pensoient pas comme 
les autres. Un grand nombre de chapitres, de cures 
ou pasteurs du fecond ordre ; adhéretent à cette 
éxpositionque nous pümes dès-lors regarder come 
me la doctrine de toute l’église de France. 


% 


Auflistôt nous mimées la main à l'œuvre, et 
nous soumimes à l’examen touté les articles de 
Ja conftitution du clergé : maïs l'assemblée na 
tionale , malgré l'unanimité des reclamation ne 
se désista pas de son entreprise , et même s’irrita 
de plus en plus de la constance des évêques. 
C’est pourquoi vuyant qu'il n'y auroit aucuns 
archevêques et évêques anciens, qui crut pouvoir 
confirmer les nouveaux évêques élus par des laïcs, 
des hérétiques , des infideles , & même par des 
juifs comme les décrets le portoient , sentant en 
outre que ceite forme absurde ne pouvoit subsiss 
ter nulle part , parce que ans évêques il ne peut 
y avoir d’éolise , l'assemblée songea à porter des 
décrets encore plus absurdes, Eu due ceux, du 
Ts et 27 novembre, et du 3, 4, et 26 janvier 
1791. Par ces décrets sanctionnés par le roi, 
il fut ordonné que si le Métropolitain ou le plus 
ancien des évêques , refusoient de sacrer les évês 
ques nouvellement élus , tout autre évêque pour 
roit remplir cette fonction , bien plus, pour que 
dans le même moment , tous les évêques et cous 

















































{ 12) 
remmente, quilibet alterius distrietûs episcopus 
eosdem electos consecraret. Quinimo ut una 
opcra, unoque temporis momento omnes probi 
gpiscopi, omnesque pariter parochi catholica 
religione incensi dispellerentur , cautum praeterea 
est, ut cum primi, tum secundi ordinis pasto- 
res omnes absque adjectione jurarent, Se COns= 
_titutionem, quae jam edita esset, quacque im 
posterum ederetur, servaturos ; qui autem id 
constanter detrectarent, iinon $ecus haberéntur, 
ac si essent  suo gradu déjecti, eorumque sedes, 
et parochiae suo pastore carerent. Legitimis au- 
tem pastoribus et ministris per vim etiam expul- 
sis, licitum esset municipalibus districtibus ad 
electionem novorum episcoporum et parochorum 
Roc eE hi vero electi, posthabitis metropo- 
itanis , et antiquioribus episcopis , qui juramen- 
tum minime praestitissent , directorium adire de 
berent, cui curae esset episcopunt guemcumque 
designare ad illos confirmandos et instituendos. 

Istius modi decreta, posterius edita, supra 
modum uovo animum nostrum dolore percule- 
runt, nostrumque auxerunt laborem, ut ad haec 
quoque nostra extenderetur solicitudo in ea, 
quam tunc parabamus , ad episcopos responsione, 
nostrasque curas denuo excitarunt ad publicas 
preces indicendas , et ad misericordiarum patrem 
exorandum. Haec ipsa decreta in causà fuerunt, 
cur Galliarum episcopi, qui egregiis editis lucu- 
brationibus oppugnandam cieri constitutionem 
susceperant, novas in vulgus litteras pastorales 
ediderint, omnesque industriae suae nervos con= 
tendefint adversus ea, quae circa juramentum 
circa dépositiones episcoporum, circa sédium 
Episcopalium vacationes, circa novorum pas- 









































APN (13) | 
lés eurés attachés à la religion catholiqué ; 
perdissent leurs places 3 on ordonna que 
les membres du clergé , tant du premier que du 
Second ordre, jureroient sans restriction , qu'ils 
observeroient ce qui étoit déjà décreté sur la cons- 
titution civile du clergé, et même ce qui le seroit 
. par la suite. Cenx qui refuseroient ce serment see, 
roient regardés comme déchus de leurs places, 
de maniere que les évêchés & les paroisses se 
trouveroient sans pasteurs. On permettoit aut 
municipalités de pourvoir les évêchés et les pa- 
toisses de nouveaux pasteurs, pour remplacer 
ceux que la violencé avoit arrachée de leurs fiéges. 
Ces nouveaux élus sans s’embarrasser des métropo= 
Bitains , et des plus anciens évêques qui m’auroient 
pas prêtés le serment, devoient aller trouver lé 
directoire ; qui se chargeroïit de désigner ur 
évêque quelconque pour les confirmer & les ins 
tituer. | 


Ces nouveaux décrets nous ont vivement af- 
feîtés, ‘& ont augmenté notre travail, afin de 
pouvoir y répondre dans là lettre que nous pré- 
parions aux évêques, Pour le mieux faire, nous 
âvons de rechef  adreflé nos prieres au. pere 
des miséricordes. Ces décrets ont été cause 
que les évêques de France qui avoient entrepris 
de très-buns ouvrages pour combattre la cons- 
titution du cleroé, ont mis au jour de nou- 
velles /ertres pastorales , et se sont roidis de 
routes leurs forces contre le serment, contre 
Jes dépositions d’évêques , les vacances dé 
siéges épiscopaux , les élections & les confirz 
mations des nouveaux pafleurs; c’eft pourquoi, 
de l’aveu de toute l'église de France, on doit 









(14) 
torum electionés confirmationes que constitues 
bantur. Ex quo facrumest ut tota ecclesia gallicana 
fatente. & consentiente haberi deberent ju: ‘amenta 
Civica tanqu jam perjuria ac sacrilegia , non eccle- 
siaticis modo , sed carholico quovis homine 
prorsus indigna, omnesque,consequentes actus 
tanquam schismatici pro nullis, irritis » graviori- 
busque censuris obnoxuis. 

Huise cles gallicani declarationibus , digna aude 
celebiandis, facta responderunt : espiscopi enim 
fee omnes, & parochorum pars Maxima sacra= 
men: um pragstare invicta animi constentia detrec-" 
tarunt , probe tunc 2onoverunt religionis : inimici, 
pessia s Ua consilia : omnia in,irfitüm recasura , 
nisi alicujus. cpiscopi, aut ambitione  ducti , avt 
imbeciilis, -animurm pervicissent ; ; qui proinde et 
juramcatum de constitutione tuenda praesctaret, 
e sacrilegas etiam manus ad consecrationes mp A 
veret ita, ut ad schisma inférendum nil amplius 
desset, Hos i inter aliorum malitia, et fraude devic= 
tos prumus ;extitit Carolus cpiscopus augustodu-— 
nensis, constitutionis fautor acerrimus , oies fuit 
Joanres Joseph episcopus Liddee, tarte Ludo- 
vicus episcopus : Aurelianensis.. quartus . Carolus 
cpiscopüs Vivariensis, quintus ‘cardinalis de Lo- 
menie archiepiscopus senonensis , ac, perpauct 
secundi ordinis pastores infelicissimi, 


Ad çardiualem de Lomerie. quod attinet, is. 
dauis ad Nos die 2$. superioris noyembris litteris 
juramentumabs se praestitum excusare contendens, 
illud non esse habendum pro animé assensi 
affirmat, seque valde in ancipiti,esse praesefere- 
bat, num electis manus imponere detrectaret (ut 
eoutque abstinuerat), nec ne, Cum vero quams 



















































(is) 

féparder tous les sermens civiques, comme des 
parjures et des sacrileges indignes non seule 
ment des écclésiastiques, mais même d'un carho+ 
lique quelcunque. ‘Tous les actes faits en con= 
séquence , sont schismatiques , nuls, 1llusoires 
ét sujets aux plus graves censures, 


Ces déclarations du clergé François, sont 
dignes de louanges , et les faits y répondirent 3 
presque tous les évêques et nne très-prande 
partie des curés refusoient constamment de 
prêter le serment. Alors les ennemis de la reli- 
gion reconnuient que leurs mauvais desseins 
séroient vains sl ne trouvoient quelqu’évêques 
ambitieux ou ämbécilles , qui qurercient, d’ob… 
server la constitution civile du clergé, & qui 
préterorent mêmes leurs mains sacrileges pour la 
consécration des nouveaux évêques , c'étoit un 
moyen sûr de mettre le schisme dans léplise, Parmi 
ces évêques gagnés par ambition Où par fourberie , 
on doit regarder comme Îé premier, Charles, 
évêque d Antun , grand ami de là conftitution ; 
le second fut Jean-Joséph., évêque de Lydda; 
le troisieme , Louis « évêque d'Orléans ; le qua- 
trieme, Cite, évêque de Viviers ; le cin- 
uieme, le Prinel de Loméme, archevêque 
de Sens, & un très-petit débre d'infortunés 
paiteur: 6 second ordre. 

Pour ce qui eft du cardinal de Loménie, 
dans la lettre qu'il nous écrivit le 2$ novembre 
dernier , äl prétendit excuser le serment qu'il 
avoit prêté, en disant que ce n’étoit pas une 
preuve de son. affentiment , & il montroit une 
grande incertitude pour i an à con 











(16) 

fnaximè interesset, ut episcopoïüm nénio 4d 
electorum consecrationem accedert, utpote quae 
latiorem ad Schisma communiretviam , e re visum 
est nostram ad episcopos responsionem, quae 
pené absoluta erat, tantisper intermittere , nulla= 
que interposita mora die 23. Februarii cardinali 
rescribere, demonstrando eidem tum sententiae 
suie erroreim in praestito jurejurando,, tum poe= 
nas, quae per canones infliguntur, et ad quas 
non sine animi aeoritudine manus admoverfe Cox : 
œeremui , eum cardinalitia etiam dignitate exuens 
tes, nisi publicam offensionem tempéstiva, ac 
digna satisfactione rettactaret. Quod verd ad 
ilius dubium pertinebat de pseudo electis con= 
secrandis nec ne, conceptis verbis ipsi praecis 
pimus, ne ed usque progrederetur, ut novos 
episcopos ob quamvis etiam causam necessitatis 
institueret, novosque ecclesiae refractarios ad 
jnngeret ; de jure emim agitur , quod unice spec= 
tat ad apostolicam sedem juxta tridentini concis 
Hi sanctiones, quodque arrogari sibi a nemine 
potest episcoporum : aut metropolitanorum, quin 
nos illo, quo fungimur, apostolici ofiicii muñere 
declarare cogamur ,.schismaticos simul esse tam 
eos, qui confirmant, quäm eos, qui confirmans 
tur, nulliusque roboris futuros 1llos actus omnes 
ab utrisque prodituros, 410 

His peractis, quae supremi pastoralis officii 
nostri ratio postulabat , resumendum per nos fuit 
tesponsionis opus, quod jam laboriosius ac diu= 
tornius evaserat propter multiplices, quae se 
mutuo subinde sxceperant, novitates : illudque, 
Deo adjuvante , absolvere ira, valuimus, ut, 
omnibus articulis ad examen revocätis , neminem 


proïsus lateret, novam cleri eonstitutiônem ex 
(fonctions 
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Sacter eu oh Îles évêques nouvellement -élus, 
( fonctions dont il. s’étoit abftenu jusqu'alers.). : 


Comme.;:il impogtoit beaucoup qu'on ne donna 
pas la, consécration. aux.nouveaux élus, ce qui 
ouvroit:tout d’un coup la porte au schisme', nous 
résolumes d'interrompre pour quelque temps notre 
réponse auxévéques , qui. Éétoit presque achévée ; 
&c sansiperdre de temps, nous récrivimes au car- 
dinal,/pour lui déclarer l'erreur où1l étoit au sujet 
de la preftation de son serment ; & les peines que 
nous;serions -forcés ; par les canons , .de .lui 


infligér, en le privant, contre notre eré, de 


Ja dignité de cardinal,, s'il nesse dépéchoit de 
se, rétracter. Pour. ce qui étoit de son donte 
à instituer. ou nun;les faux évêques ; .nous 


“luisordonnâmes expressément de n'en cousacrer 


auctin, sous! quelques, prétexte que ce fût , 


| pe ne pas mettre de nouveaux réfractaires dans 


/ ù ne . . 
es-églises..La confirmation e st un droit qui appat- 


tient, uniquement au saint-siége, comme l'a délaré 


le concile de Trente ,.et aucun. évêque ou arché- 


 vêque ne peut se l’arroger,, sans, qu’en vertu 
 denotre place, nous ne soyons forcé.de déclarer 
Schismatique, tant ceux qui.confirment que ceux 

* qui sont confirmés , & déclarer que les ‘actes 
faits parlestuns oules autres sont de nulle valeur. 


:. Après cela il fut, de. notre devoir .de- repren- 


dre Vouvrage de. notre réponse, ouvrage qui de- 


venoit,plus difficile et ph long , à cause des nou- 
veautés qui se succédoient tous les jours , .où- 


Nage que nous avons eu le, bonheur d’schever , 


de maniere qu'après avoir examiné, chaque article, 
1 est.évident d’après notre jugement et celui,du 
saint-siége , que.les, évêques de France avpient 
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nôstro, ét apostoliéae hüjus sédis jüdicio, quod 
paHicani épiscopi & hobis exquisicrant, quodque 
gailiaium. catholigi: peroptaoant, ex phncipiis 
évaléscere ab haéresi proféctis , adeoque’ if plus 
fibuë décretis haereticamn ësse, et cathohiéo dopà 
frati adversantem , Mn als vero sacrilegam ‘ 
échismaticam, füra primatus ; et ecclériae ever 
téftem TRS cum :véteri tuirh nôvaé cons 
etai ; fon alio denique consilio excopitatam. 


| atqué vulgatam , nisi ad catholicäm religionem 


btorsus aboleñdam, Adhanc enim'unain profi- 

téhdam libertas ‘omnis- adituitur , leégituhi pas- 
tores submovéntut, bona: occupantur; dun re« 
hquaru séctarum MO cé in ‘sua libértaté , ‘boa 
norimque possessione cohquiescunt. Quamivis 
haec omnia luculeñter demonstravimus, à mans 
suetudinis tamén via rninimée recédentes ‘dsétte 
vimus , nos hactenus continuisse, ‘ne abscissos 
ab ‘ecclesia catholica : auctores mâle ominatae 
constitutionis civilis cleri declaremus ; sed una 
simul illud répetere debuimus, quod' nisi qüisque 
érrores, à nobis jam, patefactos ;- détéstétur, 

(quemadmoduim haec :S° Sédes: in -hujus : miodi 
casibus pe:agere semper :consuévit )} Cogerémuf 
inviti eos omnés schismaticos ‘declarate ; qui vel 
éssent hujusce conctitutionis auctores , 4 eidemi 
juraméænto adhaererent, qui in nôvOs pastores 


ei eficerentur , qui PAR 'conséecraréne, et qui 


»- His cofisecraretitur. Hi ei,” quicumane 
ct E Dpns missione, et ecclesiae co rimue 
niône carerént. rx +7 

Qhémsdnoaift autem, salvo dégrnate , et sal 
va univésali ecclesiae disctplina ;ita ‘ahimo come 
parati  sumus ; ‘nt inclytae  GaHiarum nation, 


re Kcet PP sic. cardifqi 
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demandés , et qneles catholiques de France dé 
siroient: ilest évident, disons-nous , que la,cons- 
titution civile du'clergé est fondée sur des prin- 
cipes-hérétiques ‘et que par conséquant elle est. 
hérétiques enipläsieurs points et côntrairé au. 
. dogme catholique; en d’autres elle ‘est sacilége 
schismatique ;et deftructive des droits dès prima 
etdeséglises ; contraire à la discipline tant ancienne 
que nouvelle; et enfinrimaginé seulement pour 
. détruire la religion catholique, qui-est la seule 
qu'on ne puisse exercer librément. Ses ‘pasteurs. 
… légitimes:sont privés de lenrs sitoes et de leurs 
biens, toutes lés sectes jouiflent de la liberté à 
l'abri des loix: nouvelles. Quoipue nous ayons dé- 
montré. clairement toutes ses choses et.que nous 
ayons déclaré que ne voulant pas thaannes la voie 
. deda douceur, nonsmous étions retéñfis jusqu'ici, 
pour ne pas déclarer hérétique les auteurs de cette. 
constitution civile du clergé si mal imaginé. Nous, 
devons dire.en.même: temps que si tout le monde 
ne. déteste les erteurs:que nous avôns déclatés, 
nous serons forcés; suivant la coutume du saiñt= 
siège, de idéclarer::schismatiqne les auteurs de, 
cette) constitution ; Ceux qui préteront Où auront 
.prétés. le serment ; 1cœeux quiseroierit élus pasteurs... 
œux qui consacrèroient les imouveaux :élus ow 
| Safoientconsacrésipar eux. Tous<espafteurs n’ont 
point de mission lépitime., et par conséquent sont 
ExCOMMUNIES. * AL EH ITONR 6 art 
_: : Comme ‘nous avons résoln del secondes, l& 
vœuide la nation®françoise:;; er Ue lui accorder! 


tOUtCce quernous pourrions, sâns toucher aù 
dogme et à la difeiplime universellé de l'église" 


| 


} 


LR 
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lin | has de causa advocatorumr; consilitim se- 
cie et ea repétentes , quae christianissimo Keoi 
per fñostras litreräs jam « significaverimus., hortati: 
sumus épiscopôs!, ot A3, quorum oeulis résipsae 
Gôbservantur, nobis desuper: agendi rationem. 


quamdam exhibéfunt , ; Si invénirifortasse potérits} 


a cathôlico” dogmate., disciplinaque  uhiversali 
minime dissentateam, in nostram deliberatio-, 
rem atque examen adducendam. Hos1 ipsos anim 
rostri sensuns! significatnus carissimo in Christo. 
filio nostro ‘regi christianissimo ; ad. quem, mie 
simus etiam nostrae ad episcopos responsionis. 
exemplum, eumque ‘hortati! in! domino sumus,! 
ut in cohsilium adhibitis sapientoribus: episcopis, 
magis Aptämumedicinam afferset: morbo ,/ qui. & 
repia etiafaubtoritate profluxit , et eum denique 
ceitiorem Æffecimus, : nos’in iles, qui. errori 
pervivaces haëreburit, ex debito pastoral offcio. 
ca praestitnfos, quae in eadem necessitate positi 
decessores nostri praestiterunt. 

. Utraëque ditterae nostrae ad repem, et ad. 
Episcopos datae dié 10 martii extraordinario: 
cursori traditae sunt, qui äinsequenti mox die 
discessit. Interim die | rs. equsdem‘mensis adve=: 
niénte huc ex Gallia’ cursore..ordinario ; allatum: 
ad’ nos undique est  dié ‘24. 1februar Lutetiae 
Päñsiorum fuisse Smet: culmenñ impositum. : 
Hla' eñim die augustodunensis episcopus jam pers 
jurii crimine infectus . et reus defecmonisob.di-: 
missam auctoritate propria, et coram laicis ecclé- 
sim, capituloque suo , omni commendationum 
Jahde:dipno ; longe ACTE conjunctus-est Ba- 
byloniset Tidêie, episcopiss! ‘quorum primusay 
nobis:palli décoratus: honore ;etrvitae quoque, 
auctus are dignum se shccessorem sexhis: 
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mous avons suivis des conseïls des'icardinaux ras- 
semblés à cesujet ; etrépetant ce que nous-avions 


4 


déja écrits au ro1 très-chrétien , nous avons exhor- 
tées lestévêques sous les yeux desquels les faits 
se passent , à nous tracer une maniere d’agir con- 
forme au dogme catholique et à la.discipline uni- 
verselle Nous avons marqués nos: sentimens à 
notrettres-cher fils le roi très-chrétien , et nous 
Pavons:exhortés dans le seigneur ,: à employer 


Oh. autotité pour remédier au mal, après avoir 


toutes fois pris le conseil des plus sages évêques; 
nous l’avons enfin assurés.que nous, prendrions , 


suivant notre devoir contre les réfractaires, les 
.#mesures que nos prédécesseurs , ont pris en pareil 
«Cas. | 


x. 


: 


‘du“ rQ mars, ont été. remises entre Îles: mains 
‘dun .courier extraordinaire , qui partit le len- 
‘demain. Sur ces entrefaites , le rs du même mois 
“lé  courier ordinaire ide France nous apprit 
que le schisme’avoit été porté à son comble 
‘4 Paris, Je 24) février; car ee jour là, l'évêque 
d’Autun, déjà parjure et coupable de défection, 
pour s'être démis de son église, de:son auto- 
rité privée ,+et devant. des laïcs |; s’eft: assoeïé 
les évêques de Babilonne et de Lydda : le‘ premier 
hônoré par nous du pallium & d’ane pension , s’eft 
montré digne successeur d’un autre évêque de Ba- 
+ bilonnie; Dominique Varlet, homme si connu dans 
leschisme de l'éghse d'Utrechr, l'autre coupable 

| | L'AEE + | 


Ces lettres, au roi & aux évêques ; en date 
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(:22) | À 
buit alterius Babylonis episcopi, scilicet dome: 
nici Varlet, homimis propter schisma ulrajecs 
tensis eccietiae satfs noti : alter vero perjuris ,,. 
item reus, in odium jam ét detestationem bo: . 







foruüm inciderat, eo quod À recta episcopi; C&-, : 


“pitulique Basileensis ecclesiae, cujus: ille. est suf. 


fraganeus, doctrina dissiderer. Illa igitur die, … 


epcopus Augnstodunensis, cooperantibus duo- 
bus hisce ‘episcopis, ausus ést in ecclesia’ pres 
bÿterorum oratorif, irrequisito ordinario ,sagri- 
legas manus rmponefe , Aloysio Alexandro Ex+.. 
puy, èt Claudio-Eustächio-Francisco Marolles, 
sine ullo apostolicae sédis mandato , omisso: ju . 


ramento obedientiae pontifici, debitae, postha- 


bito examine, et fidei confessione praeseripta 
in pontificali romano, in omnibus universi or- 
bis ecclesiis servando, cunctisque praeterea le- 
gibus neplectis, violatis, pessumdatis ; licet igno- 
rare non posset,-horum primumt minus: rite. 
electum fuisse episcopum Corisopiténsem con 
tra Corisopitensis : capituli »iteratas; :et graves 
obtestetiones , et alterum multo minus rite: fuisse 
episcopum cecclesiaé Suéssronenst datum, quae. 
legitimum pastorem suumivivum atque. inculu- 
mem habet: ven. fratrem Henricum - Josephame-. 
Claudium de Bourdeillss, qui proinde ofhcii sui 
partes esse putavit, acriter in âctum tantae pro 
fanationis mvehere, promptaque!: allata ope suae 
diocesi consulere , quemadmodum ejnsdem. hitte+ 
tae insequenti mox dic 24. in vulgus “editae 
ipsum fecissé testantur. | 264 
..  Allatum etiam eodem teimpore ad nostest} 
nonunatum Liddae episcopum_primum ‘crimen 
nova crimine cumulasse. Dieenin:17: ejusdem 
mensis februarti, sibi novis | pseude-episcopis « 
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de parjure; éroit: haï- & déteste de :toùs les | 


gens: de bien, pour s'être séparé de la doct | 
trine de l'évêque &' du chapitre de Bafle, dontl , 
eft suffrägant, ce jour donc l'évêque d'Auturr, 
asssisté dé ces deux évêques, a osé, sans. la 
permission de l'ordinaire ,; imposer ses mains 
sacriléves à Louis Alexandre: Expilly & Claude 
ŒEuftache, François Marolé. Aucun des deux 
n'avoient obtenu l'agrément. du saint - siége:, 
(prêté le serment d'obédience dû au pontife., fait. 
f confession’ de foi, prescrité dans le pontificat : 
“sémait ; lun & l'autre avoient négligé , violé 
et méprisé toutes les laixs Y’un:me pouvoit igno- 
ser qu'il n’eût été élu contre ‘le vœu du cha- 
pitre de Quimper, qui avoit souvent réitéré ses 
réclamarions! à ce sujet :l’élection de: l’autre 
étoit bien moins canonique encore, puisque le 
… Jlévitime pasteur, notrencher frère Henri-Claude 
de Bourdeilles étoit:encote vivant, 1l>pensa. qu'il. 
étoit de son: devoir de s'élever vivement contre 
 (mnée pareille “préfamatran) ‘et de ‘prémugir son 


%diocere contre de: pareils attentats, ce:qu'il ft. 


 # 


«par sa lettre datée du lendemain depot 38 A 
C : Pa MANS a rar Ts i Hà , » ‘ # np à 
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Al nous, fat en même temps rapporté. que 
Péréquesde Lydda avoit ajouté un nouveau crime 


à <op prenders.dar le 27 du même mois de” 


dévier, assisté des faux evêques E:pily et Ma- 
VELeF 4 ASSASLE Ç A 
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 Epilly et Matolles' in sécios  adjunctis,ausus 
fuefat in eadem. ecclesid sacrilepè. conseGiareän 
episcopum Agubnsenr. parochum Satrine ;iquats- 
vis haec etiam-écclesia @ptimo sup: pastore:ven. 
fratre: Carolo- Augusto’ Lequien laeta gaudeat: si 
æt. poifruatur, Exiiquo evenit fortasse,, ut'14eèm 
Liddae Episcopus Joannes-Joseph Gebelad ecclé=. 
siafîn : Paristensem, Nivo' adhuC Archiepiscopoi, 
electus fuerit exemplo Ischyÿrae, qui = ad'cotm 
pensationem sceléris”obsequiique “praestiti an 
accusando, et: è sna isede .extutbando 5; Arha- 
#asio , fait à in conciliabulo Tyrt Ra jp 
dem: civiratis renunciatus.. 4: ! 

s:Molesti hi quiquem ; tristesque Muni inCre 
Free amnium nostrum dolore ac moetôre, op- 
pressirunt sed: spes'in deum erecti-cogitérum 
ang dic“17 mensis marti éamdem- ‘cardina- 
ium Congregationèms quae nobis ;siutvalias!, 
Aniretam. pravis:momenti suam, selitiäme éxpro- 
ameret. Deumque än eo versabamut ,iut délibera- 
tionem exequeramur cum:-cons1lo » éardinahium 
susceptam , «ecce alius 15tius reprit tabellarius. die 
2.1 dicti mensis ad nos defert, Liddae episcopnm, 
nequiorem etiam affectum, ab pseudo-episcopis 
ÆExpilly, et Saurine sociatum die 6: éjuedem 
mensis in eadem ecclesia, eademdue sacrilepa 
manu consecrasse parochum Massieu , unum ex 
deputatis gallicani conventus, in episcoptüim Bel. 
loaacensem, parochum Lindet alterumätem ex 
députatis in episcopum Molinensem,, et paro- 
chum Herrudin, in episcopum Castri Rufi y: 
-Sidqne praestare ausum fuisse , tamésti düffé’priores 
ex his ecclesiis suos Habearit pastores Le k 
et réliquae dnae rundum fuéfint apostôlica auc- 
roritate in Sedes- su dr exeetae, Quale autem 
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_rollesy iFosa.eonsagrer dans'la même église le curé 
Saurine ; évéqued'Auch}, quoique cette église vit 
“enéore. dansison/semr'avec plaisir , son vénérable 
pasteur, Gharles= AugusteLequin , d'où il'est arrivé 
qe le méme évêque. de Lydda a‘été élu. pour le 
siépé deParis du vivant de Parchevèque, à lexem- 
ple d'Ischyras ; gi, et récompensé de:son crime 
et'de son obeissance \aveuxle, à accuser Saint 
Athärasé &-à le faire chasser de. son siège ; fut 
Fail évégue de la méme’ ville" dans le conciliabule 
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\""Cêtte" triste & malheureuse nouvelle nous 
avoit vivement afHipés ; mais pleins d’espérance 


"dans Jes secours de Dieu’, nous avons” rassem— 


 blés le 17 mars, uñe nouvelle congrégation de 
cafdinaux pour prendre lent avis sur une affaire 
d’une si grande importance; pendant que’ nous 
‘étions tous occupés à faire exécuter'la résolution 
| prise de concert avec Tes cardinaux : un ‘nouveau 
‘couriér de France, “HôUS a rapporté le 2r ‘dù 
méme moi, que lévéque de Lÿdda , lu cote 
rompus de jour en jour, aVoit (accompagne des 
évêques Expilly & Sauriné), sacré le six du mêmie 
mois de mars ; le curé Mfassieu, député X PASE 
semblée Nationale , ‘évêque de Beauvais ; le curé 
Lindét, autre député à l’Assemblée Nationale , 
évêque d’Evreux ; le curé Laurent, paréillement 
député évêque de Moulins ; lecuré Herandin, évé- 
que Châteauroux , action qu'il avoit osé faire 


quoique les deux premiers Sièges eussent encore 


féurs évêques & que les deux autres siépes n’eussent à 


Pas encote été érigés par notre pou S. Leon, 
Jong-témps avant nous, 4 déclaré le jugement qu'o® 


Ve 
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judicitm fièti dé ïs Beat qui elipi. se, | corses 
crari que pérmittunt ad illas ecclesias > quae à suis 
adbuc rezuntur , atque, administrantui EPISCOPIS» 
mulr's ante no$ annis a S: Lebne epregié declara- 
tum est :4 Séribéhs enim Juliano episcopæ Coensi 
adversus Fheodesiuri quemdam, qui in isedem 
juvenahs. epistopis viventis invaxeraf , qualis is at 
tem sie ( inquir cap. IV). qui in locum episcopil 
viveniès obrepsit, ex ‘ëpsa qualiratè facti non porest 
dubitari, nec arnbigendum LSts EUIN, esse, PETVERe 
sum, quem 1mpugnatores. fidei dilexerunt.. 
Er ré quid@iñ verä quaih merito abhortuerit 
sempèér Ecclesia abillis, qui a laicorum turba et 
colluvioñe ehguntur,, quippe eodem,, atque xl. 
_gérues , falsarum opinionum.merbo Lbarane satis 
superque demonstrat delata per eumdem T abell jas. 
rium ad_Nos Pasroralis Episiola , quam pseudo- 
Episcôpus Expiliy ad impeiitoram deceprionem 
she 25. Februani edendam cuiavit, nén ao fane 
consilio, nist ut inconfyuilem Chnsu VÉsIEM abs 
icinderer.  Hic enim priind juramentis,. pers 
scilicet quibus se adstrinxit, Commemorats, | 
omaia complectitur fundamenta Gaïlicae Const 
tutiouis, quam fere de verbo ad vérbum ExSCTI= 
bu, ét sententiis 1P510S. ‘Conveutus inhaerens ad 
probandum aggreditür, per. Constitutionem huus- 
mod nihil de Dogmate derrahi , sed Disciplinas 
santurn. meOrem Foriam induci , eamque ad. 
priorum saeculorum puiitärem convèrtiin €4 praée 
sertin parte, un qua Populo élecuones , amoto: 
Ulera, et Mérroppliranis Institutiones , Consécrä= 
tionésque redduntur , sols hoc loco prioribus Gale 
; ,ùS Conventub Decrétis in medium adduêus. Üt- 
"que meélius forasse fücuin. irmipednonbus faciat. 
useras mémOrar die 18 Novembuis 17 90, ad 
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«doïit/porter de ceux qui se, laissent ordonner 
pour des églises dont lés pasteurs Sont encore 
vivans. Ecrivant à. l'évêque Julien contre un-cér- 

er Theodose , qui s'étoit emparé, du siége de 

l'évêque Juvenal avant sa mort. « On. peut juger 
# ( dit-il , chapitre 4). par son, action seule , 
#, quel est e éaractète d’un homme qui se met à 
x» la place d'ün évêque eucore vivant ? on né peut 
«#. nier que 6e ne soit un pervers, pu 4 est l'ami 
# des énnernis . da form Loue 


Le he a x TAEs € eu en Horreur ce ceux quié étaient 
‘élis parles brigues deslaics , pañce que ces nouveaux 
élus donnent toujours. dans les fausses Opinions de 
leursélecteurs, c'est ce que démontrent assez la 
Jettre que nous a écfit le faux évêque Expilly. Eile 
est en date du vingt-cinq février, faite pour trom- 

r les 1gnorans ; et. dans l'iñrention seulement de 
déchirer Ra robe sans coûture de. Jésus-Christ. Après 
| ‘nous avoir parlé des. sermens par lesquels ils. esthé, 
il vous entretient des prinéipes dela constitution 
française qu'il transcrit presque got à not, et, ad- 
hérant aux sentiments de l'assemblée nationale , ‘il 
tâche de nous prouver que, par lé nouvel ordre de 
choses , on ne touche en res au dogme, qu'il n'est 


question que d'établir {ne meilleure discipline, gt 
de la rappeller sur tout à la pureté, des. premiers 


siéclés dans la partie qui regarde les élections faites 


par le peuple ‘sans le. concours du clergé, er qi. 


rend les insfifutions er consécrations aux métropo- 
heains , et afin d'en imposer plas facilement aux 
ignoranïs, il rappelle nos lettres. du 18 novembre 
1790 ; COmne s 1] étpit-encore-en communion avec 
de siègeapostolique ; ensuite adressanr la parole: à 
sous ke ordres du. diccèse » iles exhorie er. les 
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Nos data, perinde ac si:cüm Apostolica hae 
‘Seéde Communione téheatur; déindeque ad sin= 
“gulos  Dioecesis Ordines sérmoném convertens’, 
‘Hortatur, monetqué omnes , ut se tanquam lepi- 
timuin Pastorem exCipiant ; et Constitutionem ae 
1r0 amplettantur. 

Vae misero! Mhssis per Nos consultoii is, quae 
ad Civilè Regimén pertinent, qua'ille teméritats. 
‘defendendam suscipit Constitutionem, super Ec- 
cleasticis rebus versantem, quam omnes fere Gal- 
Hicanae Écclesiae Episcopi $ ahique plures Eccle- 
siasuici Vifi imprôbarünt', °ac refutarunt , uti 
Dogmati’adversantem , ‘et a Commni Disciplina 
‘abhorrentert:, braelèrtim : in Eleétiônibus , et Gon= 
‘secrationibus Episcoporum ? Hanc sane vérita- 
tem, quae: incurrit an oculos, ne ‘ipse quidem. 
“dissimulers: potuisser, aut obteperé, misi data 
‘opera praeterisset silentio, quae possremo in Con- 
véntu Gallicano abeutdiora Decreta prodierünt " 
‘Jsta enim praëter alias improbitates eO progréssa 
‘exam sunt, ut jus instituendi , confirmandique 
- tribuerent coicumque Episcopo pro Ditectori are 
‘bittio, ac oluntate, 

Perlesat infelix iste, qui adeo longe in via pét- 
: difionis processir, Nôstèmad Episcopos Galli&- 
rum Responsionem ; qua Omnium $uae Epistolae 
errorum monstra praevia confutationé prostravi=- , 
mous ; et quam Odit veritatem, in singulis Articu- 
ilis manifesté elucentem deprehénder.”Sciat inte- 
“réa, se {sibi ipsi cententiam dixi$se. Si Enim 
*vérum est, juxta veteérem Disciplinam, ex! Cérone 
Nicaeno, quem is in médium adducit, profluen- 
tem, opus Omnino esse, utglectus ad Regitimam 
drulumi hantiscendum per Metropolitanum suum 
“confirmaretur; quod quidemMetropolitanorum. 





; 


| 
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avertit tous de:le regarder comme leur légitime pas 
teurs, ei d'embrasser de bon cœur la’ ‘Constitution. 


74 


‘Ah! malheureux ! ce que nous. écrivions alors ! 
répardoit le gouvernement civil, Par quelle témé- 


raté l’appliquez-vous donc à la constitution civile 
du clergéique presque cous les évêques et la plupart 
desecclésiastiques de France ont improuvée et réfu- 
séé, comme contraire aux dogmes erà la discipline 

commune surtout ce qui regarde les élections et 
lesconsécrations des évê êques. 1ln'eûrpu lui-même 
se dissimuler cette vérité qui saute aux yeux de tout 


| Je monde, s’il n'eûc exprès. passé sous silence les. 


décrets les plus absurdes faits en dernier lieu dans 
J'assemblée nationale , qui a poussé l'impudence 
. Jusqu'à donner, suivant la volonté ou, le caprice 
dun directoirz. aux évêques quelconques le pou- 
voir d’instituer et de confirmer ies autres évêques. 
… Qu'illise le malheureux déjà si ayancé dans la voie 
dé perdirion, notre reponse aux évêques de France, 
… panlaquelle zousavons répondu] d'avance à toutes 
sésimonStruënses erreurs , il y trouvera dans chaque 
article la vérité qu'il déteste. Qu il sache cependant 
qu'il s 'est lui-même prononcé sa sentence : car, s’il 
est-vrai, suivant l’ancienne discipline et suivant les 
 canons.du con aile de Nicée qu'il a Iui-même cité , 
qu'il est besoin que l'élu se retire yêrs SOn MétFOPO- 
litain pour être confirméet pour jouir légitimement 
de sontitre, ( lequelidroir des métropolitains vient 
du Saint-Siège, } comment se peut-il faue que 
 d'Expilly se eroie légiamement et. canoniguemént 
évéquede. Fréguisr à: pendant qu'il n’a pas reçu son 
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js a Sidi lApostolicae ; jure manabat ; qui fer 
porsrit, ut canonicé , et lepitimè immissum se) 
putert Expiily, dum Consecrationem suam*non! 


Àr chiépiscopo Turonensi, cujus suffrapanae est . 


Corisupitensis Ecclesia, sed aliis Episcopis referre: 
debet accepram? Hi enim cum ad'alienas pro- 


“Wwincias pertineant, si sacrilego ausu Ordinem po 


tüérunt eidem conferre , nequiverunt profecto 


Junisdictionem tribuere, qua ipsi quogue juxta 


émnium aetatum Disciplinam destituuntur ôm- - 
ninÔ. “Haëéc porrd Jurisdictionis conferendae po- 
testas ex nova Disciplina à plur:bus Saeculis’ jam . 


recepta, a Conciliis Generalibus , et ab ipsis Con. 


éordatis confirmata,. ne ad Metropolitanos \qui- 


dem potest ulio modo attinere » utpote quae luc 


fevérsa ; uhde discesserat , unicé residet -penes 
Apostolicam Sedem ; itaut hodie = Romanus Pen- 
rifex ex numeris sui officio Pastores singulis Ec=. 
clesiis praefeiat =, ut verbis utamur Conerii 


Tridentini Sess. 24, Cap. 1, de reform. , adeogne:. 


lepitima Consécrario nulla far in Ecclesia Ca 
tholica universa, nisi ex APAATES Sedis man- 
dato 

“‘Tantum vero ‘'abest, : ut he xd Nos dürès 
eum adjuvents ut magis reumefliciant, et ne 
queant Sébismatican notam effugere. Ile énim: 


: nônnisi simulatam ‘quamdam imaginem praesèfe- 


tentes Commuünionis Aobiscum inéundae never 
burn quidem. faciunt de Confirmmatione per Nos 
obtinenda, ét illesitimam tantumNobis electio- 
nem ignificant , ut Gallicanorum Déecretorum 
verba’jubebanr. Hinc Nos Decessorum:Nostro- 
Tuih exempla secuti iminimè lis duximus refcri= 


Lbendumi , <ed serio illüm commonefñeri mandavi= 


mus, ne ulrerius progredi niteretur, quemadmos 
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iastitution canonique par l'archevêque déToursdont 
älést suffragant, mais pat aücres évêques, Ceux-ci 
appartiennent à des provinces étrangères, ils ont 


bien pu; au mépris de toutes les loix,, lai conférer 


les ordres, mais ils n’ont pu lui donner une jurisdic- 
tion qu'ils n'ont pas. Cette puissance de conférer la 
- junisdiction/par uñe. nouvelle discipline reçue depuis 
plusieurs siècles , confirinée par les concils géné- 
faux et-par les concordats,. n'appartient point aux 
.métropohtains;, elle appartient uniquement au 
saint-siège apostolique ; de sorte qu'aujourd'hui par 
de.droitdesa place le pontifé romain donne des pas- 
. eus d.roures les églises. C'est ainsi que s’exprime 


 lexconcile de Trente, sessions 24, cap. premier de 


-: aeform, de sorté qu'il n'y a point de consécration 
. dansroure l'églisé catholique, s1 elle ne-se fait par 
RE e, on S ‘ 

. Wordre du saint-siège. | 
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1: Tant s'en faut que ces lettres le difculpent:, 
au contraire , elles les rendent plus coupable 
ietle déclarent fchisinatique ; car fe éontentant.de 
montrer uné vaine-image de communion avec 
mous, «elles ne: nous parlent point d'obtenir une 
confirmauon canonique, Elles nous annonçent fui - 
vant.les décrets, fon illégitime élection. Aussi , 
Suivant. les exemples de nos prédécelseurs ,-noùs 
n'atons pas jugé à propos de Jui réporidre ; mais 
“ous l'avons: fait fecrérement averur : de .nepas 
palser“outte ‘et noûs jefpériôns qu'il s'y:confor- 
meroit., , lorfque l’évêque :de Reang lui Lrefufa 
PE À rat | 
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dum'sperabamus futurum: Etenim fuit etiamHac 
de re ab’ Rhedorensi : Episcopo sponte monitusÿ. 
dum is, quam sibi erixè Aapitabat 1 Institutio- 
mem, Confirmationemque nepavit Quabropter 
loco illum suscipiendi 'tanquam Pasrorem, debet 
Populus cum horrore tanquarh Invasorem reji- 
cere: Invasorem inquimuüs, qui quamvéritarem 
“agnoscere debebat , profiter neglixit, qui men: 
tito abuti coepit Pastoris ofhicio, qui deniquered 
rarroganñtae devenit , ut 19 fine Partosalie Æpisto- 
lae Quadragesimale Ecclesiätici praecepti vinou- 


Jum laixare :non dubitaverit ; 1taut = Imitarôr  , 


“Diaboli fuerie, ei in vVeritaté non stetbrèes inale 
Liens specie pervasi honorts ,.et nominis =\;Iqueun- 
admodam de simili 1 intaore a, $. Leone Magno: 
dictum est: scrbente ad ie Ægypii M 
copos. , 

Videntes itaque Nos ehtrli dites tot criminum 
serie , per Galliarum Reonum tam bene de Re- 
ligione meritum, Æt adco Nobis carum , mapis 
magisque Schisma invehi, atque amplificari » Vi- 
dentesque hanc ipsam ob causam novos/in diés 
tam primi, quäm secundi ora:nis Pastores undi= 
.qneeligi, et-Ministros legitimoside suo loco’dejeci 
-atque exturbari, eorumque vice rapaces lupos su>- 
brogari, non possumus equidem. tam lacrmabih 
rerumaspectu-non commoveri. Utigitur pliscenti 
Schismati primo  quoquE tempore ob'cem oppos 
namus,; ut ad officia révocenturierrantes , ut bon 
pesstentin;proposto ,"utque Religio in flérenitid. 
simo, isto: Regno servetur,;; Nos consilis: iñhae- 
rentes-Venerab:lium Fratrum Nostrorum S:RAE. 
; Cardinalum ; «et-votisobsecundantes/totius Epise 
-copahs coëius Ecclesiae Gallicanae , Nostrorut- 
.qe-:Piaédesessoïum:-exempla imitantes, “a graté | 
iCas 
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l'inftitwtion et confirmation qu’il lui  demandoit 
avec ardeur, il reçut de ce prélat les mêmes ordres. 
Le:ipeuple done ; loin de le regarder comme fon 
pañfteur , doi le voir àvec. horreur comme un 
itru : comme un intru.difons-nous qui a négligé 
de faire ufage des lumières qu'il. devoit con- 
noître 5. qui à commencé*à abufer d'un titre de 
palteur mal acqus ; er qui a poufsé l’arrogance 
jufqu’à relâcher les liens de l’obfervance ecclé- 
siastique du carême à la ‘fin de Ja Jeitre pastoralle, 
De forte qu’il s’est fair imrtateur du Diable, 
qui n'a pas marché dans la voie de la verie, 
abufent d’un honneur et d'un nom qu'il n'avoir 
pas. mértié ; ainsi parle fainc Leon äu fujet d’un 
pareil intru, dans une lertre à quelques évêques 
égyptiens. | 


- Voyant que tant de crimes alloient jetter dans 
le fchisme,, le royaume de France qur'a si bien 
mérité de la religion et qui nous est cherä tant 
 dertitres , voyant qu’on élifoit tous les jours de 
nouveaux pasteurs, tant du premier que du fe- 
cond ordre , qu'on rejettoit les pasteurs légitimes 
er qu'à leurs places, on introduifoit des loups 
dans la bergerie, nous n’avons pu nous empèê- 
cher de tépandre des larmes. Pour oppofer d’a- 
bord une digue au torrent du fchisme , pour 
rappeller les égarés, pour confirmer les bons dans 
leurs defseins , pour conferver la religion dans 
de royaume le plus florifsant, nous nous rendons 
aux vœux de nos vénérables frères S. R. E, 


Caïrdinaux, nous nous rendons au desir de tous 


les évêques de France, nous nous conformons 
älexemple de nos prédeécefseurs , et nous u- 
fons de toute la: puifsance que nou; donne l’au- 
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Jica, qua utimur, potestate tenore praesentium 
in primis edicimus , ut quorquot sunt S. RE. 
Cardinales, Archiepiscopi , Episcopi, Abbates, 
Vicarn , Cube mici., Paiochi,, Fresbyteri , CUnCile 
que Eccletiastiae militiae adscripri , Sive Saecu- 
lares, sive Reguiates, qui Civicum Ju: amentum 
purè. et simphciter, prout a Conventu National 
praescriptum fuit, emiserunt, errorum omnium 
vénenatum fontem, et originem , U ‘atholicaeque 
Gallicanse Ecclesiae moeroris praecipuam cau- 
sam , nisi intra quadraginta dies, ab bac die nu: 
merandos, hujusmodi ; juramentum retractaverint, 
a eulscimqre Ordinis exercitio sinc suspensi, et 
arregularitati obnoxi, si Ordines exercuerint. 

«. Insuper pecuhariterdeciaramus, Elecrionesprae- 
dictorum Expilly, Marolles , Saurine , Massieu, 
Linder, Laurent, Heraudin et Gobel in Episcopos 
Corisopirensèem, Suessionensem, Aquensem, Bel- 
devacensem, Ebroicensém ; Molinensem, Castri Ruft 
et Parisiensem legitimas , sacrilegas et prorsus 
nullas fuisse , etesse , prout eas Ba a , de- 
Jemus, abragamus, unè cum assertorum Épiscopa= 
tuum Molinensis, Castri Rufi, et ahiorum nova 
-Æerectione. 

Declaramus item ac decernimus, nefarias eo- 
rumdem Consecrariones fuisse , et esse omnind 
Alicitas, illegitimas, sacrilegas, et faûas contra 
Sacrorum Cp à Sanctiones ; ac proinde eos 
dem temerè, nulloque jure .electos omnt Eccle- 
siastica , et spirituali jurisdicsione pro animarum 
regie carere, atque. illicite consecratos ab 
-Omni exercitio Episcopalis Ordinis esse suspensos. 

Pariter declaramus , suspensos esse ab omni 
-exercitio Episcopalis Ordinis Carolum Episccpüm 
Aupustocunensem , Joannem-Baptistam Épiscapum 
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torité apostolique , pour ORDONNER que tous Îes 
cardinaux, archevêques, évêques, abbés, wiCairess 
prêtres, et tous autres écclesiastiques soit séculiers, 
soit réguliers qui aurotent prêté purement et sim- 
plement le’ sermient -condamnable et criminel, 
prescrie pas l’ Assernblée nationale, aient à se . 
tractèr dans l’espace de quarante jours, à compter 
de celui-ci , SOUS peine d'être suspens de leurs 
ordres et d'être sujets à l'irrégularité s'ils en font 
des fonctions, 


: 
. 


Nous DÉCLARÔNS en outre que les élections 
d Expilly, Marroles, Saurine, Massieux , Lindet . 
Laurent, Heraudin et Cobobs pour Îles sièges de 
‘Quimper, de Soissons, d’ Auohss d'Evreux , de 
Moulins , de Châteauroux ét de Ha , sont 1llé- 
g'times sacriléges et doivent être regardées comme 


non'avénues, quant aux sièes de Moulins et de: 


Châteauroux et autres de nouvelle élection 
nüus ne pouvons ni ne devons les reconnoître. 


Nous DÉCLARONS et VOULONS que leurs conse- 
crations Soient regardées comme illicites,illégitimes 
sacriléges et contraires au Saintes Canons, ét que 
par conféquent élus témérairement et-san$ aucun 
: droit ils n'ont aucune jurisdiction spirituelle pour 
le”gouvernement dés amés ; et consacrés 1licite- 
ment, 1ls <Ont suspens-de touts exercices des 
fonctions épiscopalss 

Nous SUSPENDONS pareillement Charles, évêque 
d'Autun; Jean: Baptiste , évêque de Babilonne, 
et Jean-Joseph, évêque de Lydda , qui ont été ou 

C 2 
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Babylohis et Joannem-losephum Episcopum Liddaë 
sactilegos Consecratores, seu Adsistentes ; et sus- 
pensos pariter esse ab exercitio Sacerdotalis, seu 
cujuscumque alterius Ordinis eos omnes, qui in 
execrandis hujusmodi Consecrationibus opem | ope- 
ram ; consensum et consilium praestiterunt, ; 
* Mandamus propterea ; districtèque. inrerdiçci- 
mus meniorato Éxpilly, alisque perperam electis, 
ét tlhcitè consecratis sub eadem suspenñsionis poe- 
re, ne audeant Episcopalem Jurisdictionem 
aliamve uliam pro Animarum repimine auctorita- 
tem, quam nunquam sunt consequuti, sibi arro= 
gare, vel pro susciprendis Ordiribus dimissorias 
litteras dare, Pastores, Vicarios, Missionarios, 
Deservitores, Funcriorarios, Ministros ,autalios, 
quoéumque nomine nuncupentur, ad animarum 
Cüram , et Sacramentorum adimimistrationem,, quo- 
vis: etiam necessitatis prattextu , constituere 

deputare’,: ac confirmare, nec non alia-agere, 

decérnere | êt constituere, sive scorsims. sive 

COnjunctim in modum Conciliabuli in rebus ad 
Ecclesiasticam Jurisdictionem pertinentibus ; de 

claranjes , ac paläm edicentes, tam litteras . di- 

missoriales , et deputationes , seu confirmationes, 

si quae datae; factaeque sint, aut in. posterum 

dari , fierique contingat, quäm alia acta omnia , 

quaé temerario ausu fierent cum omnibus infle 


secufis irrita prorsus esse, ac nullius roboris , et 


moment. 

Æquë mandamus, & Sub simili suspensidnis 
para imhibemustam Consecratis .quàm<onsecra- 
toribus praedictis, ne audeant illicitè Sacramens 
tum Confirmationis , aut Ordines conferre , vel 
quocumque modo Ordinem'Épiscopalem , a quu 
suspensi sunt , exercere; ac proinde qui ab ipsis 
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. Consecrateu: ou assistans'; SUSPENDONS pareilles 
ment de l'ordre de prêtrile et de quelqu’autre or- 
dre que ce soit, tous ceux qui auront prêtes leurs 
CoOnsentemens , leurs conseils ou quelqu’ autre 
moyen que ce soit pour “es dans ces sortes de 
consécrations. 
.. Nous MANDONS et ORHONNONS expressement 
aufsieur d'Expilly et'aux autres élus et consacrés 1l-. 
légitimement de ne pas s’ingérer fous peine de sus- 
pension dans aucune fonction épiscopale, de ne 
point s'arroger pour la conduite des amies une 
autorité qu'ils n’ont pas, dé ne point donner de 
démissoire pour fecevair les Ordres. Leurs DÉ- 
FENDONS en outre de constituer, députer êt con 
firmer des curés , des vicaires, deg missionnaires 
des desservans et d’autres ministres sôus quelques 
noms que ce soit, pour prendre Soin des armes et 
: administrer les sacremens mêmés en cas de né- 
cessité. VOULONS pareillement qu'ilsnese mêlent 
dé la discipline. ecclésiastique, ni ên particulier 
ni rassemblés en forme de concilés. DÉCLARANT 
les lettres démissoriales, les‘dépuiations ou confir- 
 Mations qu'ils ont pu ou pourroïent donner et 
tous les autres actes qu'ils pourroient faire, être 
‘fout à fait inutiles et de nulle valeur. 


: VOULONS égalementetENJI JOTENONS SOUS peire 
de suspension tant aux consacrés qu'aux CONsé— 
crateurs ci-dessus, de ne point donner illicitement 
le sacrement de confirmation et les autres ordres . 
et de s'abstenir de toutes foncüons épiscopalés. 
dont nous les déclarons suspens, et par conse- 
À & À. 
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 ansuper elcctis , et élisendis sive ii Épiscopos, 


fo] \ 
fuerint Ecclesiasticis LR: initiati, novefint 
suspensionis vinculo se-obstrictos , et si Susceptos 
Ordines exercuennt, irregularitati etiam foré ob- 
ROME, LS. MAL 

Ad praecavenda autem majora imala tenore , et 
auctoritate paribus decernimus, €t déclara ù 
alias omnes Electiones , ad Galliarum Ecclesias 
Cathedrales , et Parochiales, cum vacuas , tum 
mulro plenas, cum vereris , tum fortius novae, 
et 1llegitimae erectionis ; ad fermam memoratae 
Consuitutionis Cleri a Municipalium Districtuurm 
Electoribus usquemodo peractas, quais volumus 
pro expressis haberi , et quotquot peragentur, irri= 
tas, ilepitimas ; ; sacrilegas, et nullas fuisse ; esse, 
et fore, easque per pragsentes , Et nunc pro tune 
rescindimus , delemus, abrogamus ; Declarantes 
1dcircù, eosdem perperam nul'oque jure electos, 
aliosque simili modo elgendos ad Ecclesias tam 
Cathedrales , quäm Parochiales omni Ecclesiastica, 
et spirituali “Jurisdictione pro animarum regimine 
carere , atque Episcopos 1llicitè hactenûs conse- 
cratos, quos pariter pro nominatis haberi volumus, 
et in posterum consecrandos ab omni exercitio 


: Episcopalis Ordinis, et Parochos nulliter institu- 


tos , et nue a Sacerdotali ministerio esse , 

et fore suspensos ; adeoque districtè intérim es 
tam elecris, & forsan eligendis in Episcnpos , ne 
a quocumque sive Metropolitano , sive Episcopo 
Ordinem , seu consecrationem Épiscopalem susci- 
pere audeant , quam ipsis pseudo-Episcopis , eo- 


_rumque sacrilegis Consecrätoribus , et ais omni- 


bus Archicpiscopis , et Episcopis , he éosdem 
frustra electos & eligendos , consecrare quovis Sub 
PRE , et colore praesument ; praecipientes 
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quent ceux qui auront été ordonnés par eux; doivent 
être. dans le même cas, €t S'ils ont exercé les: 
ordres qu'ils ont reçus , ils doivent se regarder: 
comme irréguliers. ( 

Pour empêcher deplus grands maux , nous DÉ- 
CLARONS et VOULONS que les ok faites ,ou: 
qui s seroient faites par la suite par les dicccens à 
suivant la forme. la constituuon nouvelle du? 
clérgé, pour les églises cathédrales ou paroissiales ? 
| vacantes ou non vacantes, d’ancienne ou de 
nouveile création, soient regardées comme nulles, 
illégitimes ; sacrilèges , et par ces présentes , nous: 
les abçogeons et les rejettons : DÉCLARO :$ tous 
ceux qui ont été elüs contre les’ canons » Ou 
qui le seroient par la sue, tous ceux qui on. 
été sacrés ou le seroient , suspens de toute 
fonction épiscopale : les curés pareillement élüs 
sont.et demeurent prives de faire aucune fonction 
sacerdotale ; défendons à tous ces faux évêques | 
nouvellement élûs , ou qui le seroient par la suite » 
de requérir l'ordre ou la consécration épi: scopale 
d'aucun métropolitain ou évêque ; DÉFENDONS à 
ces faux évêques et a leurs sacriléges consécrateurs, 
à tous évêques et archevêqués, de ne point donne . 
d’ordination à tous les intrus, sous quelque pré- 
texte que ce soit. ORDONNONS aux évêques tlûs, 
ou :qui.le serdient, de même qu'aux curés, de 
ne se point! repar rder comme archevéques évêques, 
curés ou vicaires , de ne point prendre le titre 
d’une église cathédrale, ou d’ une paroisse ;. de 
ne se croire aucun pouvoir, ni aucune autorité 
pour gouverner les ames ou pour administrer les . 
sacremens , SOUS peine de suspension & de nullité, 
de laquelle suspension 1ls ne pourront être relevés 


ue. 
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 $ve in Parochos , ne ullo modo se: pro Archies 


piscopis > Sive Episcopis , sive Parochis, seu Vica- 
rus perant, aut Cujusvis Cathedrailis, sive Paro- 
chialis Ecclesiae titulo se nominent, et ne juris= 
dictiwnem ullam, proque animarum regimine auc- 
toritatem , façulraremque sibi afrogent sub poeria 
suspensionts , & nullinuis, à qua quidem suspen- 
sionis poena nemo ex haîtenus nominatis poterit 
Hnquam liberari, nisi per Nos ipsos ; aut pet eos, 
quos Apostolica Sedes delegarit. 

Qua majori ut Nobis licuit benignitate , deuil 
ravimus buc usque Canonicas'poenas inflictas , ue, 
mala hactenus perpetrara emendentur ,.utque 1m 
posterum, ne latius dimanent ; impediatur. Nes 
enim in Domino confidimus futurum , ut Conse- 
erantes , ut tam Cathedralium , quam Peroëhal 08 
Ecclesiarum invasores, ut Aùctores, fautoresqué 
omnes editae , Constitutionis suum agnoscart erro- 
rem, ac poenitentia ducti ad Ovile regrediantur , 
de non sine machinatione , & irsdis avulsi sunt. 
Eos itaque nos paternis verbis compellantes horta= 
mur etiam atque etiam, obsecramus in Domino, 
ut à iministerio se ice, ut 4 perditionis via, 
in quam se dederunt praecipites , pedem referant, 
et unquam committant » per homines philosophia 
saeculr hujus imbutos ea in vulgus diffundi doctri- 
rum monstra, quaë Christi pstitutioni , traditio= 
nique Parce. & Ecclesiae reguhs adversantur. 
Quandoquidem si fiet unquam , ut Noster hic mus 
agendi modus, et nostrae. paternae monitiones 
quod Deus avertats in 1TItUM SINt 1ECASUFAE ; sciant 
Noftrae mentis non esse , illos a gravioribus us. 
poenis hiberare , quibus per Canones fubjiciuntur ; 
sibique certù persuadent , se per Nos anathemati 
subjectum iri, Nosque illos anathemate perculsos. 
Écclesiae univetsae denunciaturos, aqer Schis- 
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que par nous, Ou. par ceux que AOUS déléguerons 
expressemient pour cela. 


Nous avons employé les voies de la douceur 
autant qu'il nous a été possible, nous nous sommes 
contents, pour apporter jemèce aux maux actuels, 
et en empêcher de plus grands par la suite, d’ Ft 
nencer les peines canoniques que mérnent les 
intrus. Nous espérons toujours que le Seigneur 
fera sentir le repentir aux consécrateurs et aux 
incrus dans les évêchés et les paroisses; et qu'ils 
retourneront d'eux mêmes vers leurs troupeaux, 
d'ou.des conseils pervers et-insidieux les ont 
éloignés. Nous les exhortons donc et les prions 
dans le Seigneur d’ abdiquer un ministère qui les 
conduit dans la voie de ia PRES er qu'ils 
ne se laissent poinr persuader par les prétendus 
philosophes du siècle de répandre, à la consti- 
fution civile du clermé , une doctrine contraire 
a l'institution de Jésus-Christ sur la tradition des 
pères ér aux règles de l'église ; s'il arrivoit contre 
attente Que nos sexhoïtaïions et nos avertissemens 
paternels devisissent inutiles ; Dar sachent que 
notre intention n’est pas de les ‘exempter des 
peines canoniques qu'ils ont encourues; qu'ils se 
persuadent que nous les anathématiserons, et 
qu'après cela nous les dénoncerons à toute l'Eglise, 
comme schismatiques, séparés de notre commu 
nion et de celle de coute l'église, Car 1l convient, 
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maticos; a Communione Ecclesiae , Nostraque 
segregatos , Maxime enim conveniens, = d'rquis- 
quis in insipientiae suae luto jacere deleperit, 
Sratuia permaneéant, e: cum eis habeat sortem ;, quo- 
zum est secutus errorem 7 ; it nos edoc-nte 
M. Leone Praedecessore nostru in cpistola ad Ju- 
lianum Epifcopum coensem. 

Vos nunc alloquitaur, ven. Fratres , qui, paucis 
exceptis, vestrorum erga pregem-Ofhiciorum, mu- 
nera probe agnovistis, eaque, humanis rationibus : 
sepositis , palam professi estis , ibique curas , ac 
labores majores impendi oportere existimastis , ubi 
majora pericula ingrucbant ; Vobisque apramus 
elogium,, quo laudatus Leo magnus cumulavit 
Episcopos ex Ægypta Catholicos gpud Constanti- 
nopolim constiutos — Licet laboribus dileciionis 
veJirae ; pro chservantia Carholicas Fidei suscepistis 
1020 Corde compatiar , et.ea , quae vobis ab haereticis 
tllata funt, non aliter accipiar: , quam si ipse per- 
tulerim , intelliso ramen magis elfe gaudii, quam 
moeroris , quod , confortante Vos Domino Jefu 
Christo , in Évangelica Apostolicaque doitrina in- 
superabiles perstuisris. Er cum vos inimici Fidei 
Chrisiianae ab Æcclesiarum Sede divellerent , ma- 
luistis peregrinationis injuriam pati, quam ulla im 
pietati$ ipsorum conragione violari =. Equidem 
Vos intuentes non possumus con‘olatione non 
afici, Vosque, utin proposito perstétis, non vehe- : 
menter hottari. Ad memoriam itaque vest'am revo= 
camus spiritualis illius conjugii nexum , quo Ecele- 
sis vestris adstricti estis ,quodque nonnisi mofte, 
aut Apostolica nostra potest auctoritate juxta Cano- 
nonicam formam dissolvii is ergo adhaerescite , 
neque 1llas unquam derelinquite luporum rapacium. 
arbitrio , adversus quorum insidias vos jam sancto 
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comme le dit saint Léon notre prédécesseur , 
dans sa lettre à l’évêque Julien : qu'on se serve 
de toute la régidice des loix de l’église contre czux 
qui persevèrent dans leur crime, et il faur qu'ils sui- 
vent le sort de ceux dont ils ont suivi les erreurs. 


C'est à vous que nous nous ädressons, nos 
vénérables frères , vous dont la très-grande ma 
jorité a obei à la voix de son devoir sans vous 
. embarrasser: des jugemens des hommes; et qui 
avez cru devoir redoubler vi zèle à mesure que 
les dangers augmentoient + nous vous adressons 
ce même éloge que le paul saint Léor adressoit 
autrefois aux évêques d'Egy pte rassembiés à 
Constantinop ple. 

Quoique je compausse de tout mon cœur aux 
maux que voué souffrez pour yotre attachement à 
la foi catholique , et que je ressènte comme fi Je 
les souffrois moi-même toute les persécutions que 
vous font. les héresiqués, Je sens pourtant plus 
de joie que de peine en voyant la constence 1nsur- 
 montable que vous donne le Seigneur’, pour vous 
Soutenir dans la foi catholique , ec lorsque .vos 
ennemis vous arrachoient de vos sièges , VOUS avez 
mieux aimes soufjrir l'exil, que. de vous laisser 
Souzller par aucune tache d'impieté : votre cons- 
tance nous touche, et nous vous exhortons dans 
‘la joie de notre cœur à tenir toujours ferme, Nous 
ETAT à votre mémoire le nœud spirituel qui 
vous attache à vos églises comme à vos épouses 
légitimes, dont suivant !a forme canonique, vous 
ne pouvez vous séparer que par la mort ou par 
nôtre consentement, continuez d'y être attachés, 
et ne les abändonrez pas à la fureur des loups 
ravisseurs, contre lesquels animés d'une sainte 
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ardore aestuañites èt vocem extulisris; et légitimae 
autoritatis munià Obire non dobitastés, 

Ad vos dernde sermonem convertimus , Dilecti 
Fil , spectabilum. Capitulorunm Cauonict ; qut 
vestnis Archtepiscopis, er Episcopis a. utdeceb, 
subjecti, quique tanquam plura membra cum Ca- 
pite colligata unum Ecciefiasticum Corpus eflieins ; 
quod a Civili nequit potestate solvi, aut evertis 
Vos itidem, qui tanta cum laude, estis egregia 
vestrorum Dessin exempla secuti, a recta un 


quainceditis, vianunquam deflectite, nec nnquam 


item committite , ut quisquam mentitis exuvuiS: 
Episcoporum, aut Vicariorum indutus Repimen 
vestrarum Ecclegarum arripiat. Ilae enim , si SUO: 
Pastore viduatae remaneanr, ad Vos unicè pertir 
nebunt, quidquid contra Vos frustra novae quae- 
dam mobitiones.effecerint, Una erga ani morum, et 
consillorum cenjunctione omnem à vohis invasiG= 
nemetSchisma , quam longissime potestis , arcete. 
Vos etiam uit 4 Dilecti fit Parochi et Pa- 
stores secundi ordinis , qui et plurimi numetfo » 
et virtute consfantes vestro munere estis perfuncti , 
Norum ex vestris-Collegis omnino dissintles, qui 
aut infirmitate devicti, aut ambitionis aestu cor: 
repti manciparunt errori, quique per Nos monit1, 
maturé , ut speramus od ôfhcia convolabunt, Fortes 
incoepto Operi insistite, ac mementote quam à 
vestiis legitimis Épiscopis : institutionem accepistis 
nonnisi ab usdem adimi Vcbis posse ita ut licet 
per, Civilem potestatem & gradu vestro dejecti, 
et expulsi , semper futui sis Pastores legittimis 
vestro munere adstricti ; quantum in Vobis erits 
ad fures arcendos , quiin vestrum locum subingredi 
enituntur non alio consilio, nisi ut animas perdant 
vestrae curae concreditas ; et de qu'irum salute eri= 
tis rationem reddiuri. 
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srdeur , vous avez: déjà élevé la voix, et te. 
cherché les secours d'une autorité légitime. 

Nous nous adreflons à vous , nos très-chers fils 
charoines de tous les chapitres, qui attachés 
comme vous le devez à vos archeÿêques et évê- 
ques , ne faites avec votre chef qu’un feul corps 
ecelessastique ;: que la puissance civile ne peut 
anéanuiriou détturre. Vous qui avez si glorieufe- 
ment suivis les exemples de. vos prélats, n’aban- 
donnezjamais la vraie voie. Ne permettez pas que 
ui que ce* soit s'empare des dépouilles de vos 
évêques er de ses vicaires pour gouverner voségli- 
ses; car, si elles restent privées de leurs pasteurs, 
ce séra uniquement vous qui deverez. vous op= 
poser-à tous les attentats des ennemis de la foi. 
Éloignez par l'union de vos esprits et de Vos con 
seils toute intrusion et tout schisme. 


VE, . * 

Nous nous adressons à vous, noschers fils, curés 
et pasteurs du second ordre , qui, en très-grand 
nombre , êtes constamment resté attachés à -vos 
devoirs ;etn’avez pas imiré les exemples de plusieurs 
devos collègues, qui , par faiblesse ou par ambition, 
se sont laissés corrompre , et qui, avertis-par nous, 
nemanqueront pas sans doute de revenir à leurs de» 
voirs. Continuez etsouvenez-vous que l'institution 
que vous avez reçue dé.vos évêques ne peut vous 
être ôtée que:par eux; que , la puissance civile vous 
rejettant et vous dépouillant, vous n’en serez pas 
moins les légitimes pasteurs, vous n’en devez pas 
moins rester attachés à. votre post&', pour en écar= 
ter Les voleurs qui cherchent à vous en éloigner; à 
dessein de perdre:les âmes confiées à ves soins, et 
dont vous devez'un Jour rendre compte. 
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Vos item alloquimur , Dilecti Fili, Sacerdotes 
alique Cleri ministri , qui ‘in sortem Doinini vo- 
cati debetis vestris legitimis Pzstonbus adhaerere, 
et esse in Fide, ac Doctrina constantes ; quibus 
nihil esse debet antiquius, quäm ut avc 
invasorés vitetis, ac reprobetis. 

Vos tandem in Domino obteramur, Dilecti Fil, 
Catholic, qui in Regno Galliarum esus universi,, 
vobisque religionem , ac fidem Patrum vestrorum 
commemorantes intimo cordis affectu suademus,ne 
ab 1lla secedatis, quippe quae una est ac vera Reli- 
gi, quaë et vitam aeternam largitur ;.-et civiles 
etiam societates sospitat , atque fortunat, Cavete 
dihgenter, ne autes praebearis insidiosis vocibus 
phiisophiae sacali hujus:, quae mortem parant ; 
et Invasores OMNES , SIVE Archiepiscopi , sive Paro- 
chi appellentur , ita devitate , ut mhil cum illis 
sit vobis commune, praesertim in Divinis, au- 
scultantes assiduê legiuimorum voces Pastorum , 
qui vivunt adhuc, quiqué vobis canonicè ‘praefñ- 
cientut imposterum ; uno denique: verbo Nobis 
adaererete ; nemo enim in Ecclesia Chnisti pôtest 
esse, nisi Capici ipsius visibili uniatur, et in Ca- 
thedramPetri, solidetir. Utque omnes vehementius 
ad sua munera obeunda excirehtur. Nos a Patre 
coelesti spiritum consilii : , veritatis', et conStantiae 
in vos implorantes, im paternae dilectionis pignus ; 
vobis , Dilecti -Filii Nostri, venerabiles:Fratres, 
ac Dilecti Filu, Apostolicam Benedictionem per 
amanter impertimur. Datum Romae apud S: Pe- 
trum die decima tertia Aprsis MDECXCI, Ponti- 
ficatus Nostri Anno Decimo nr 


PIUS QUI SUPRA. 
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Nous nous adressons à vous, nos biën aimés fils, 
les prêtres er tous les autres ministres du clergé de 
France, qui devez rester constamment attachés à 
vos légitimes pasteurs, avoir de la constance et de 
la fermeté dans votre foi. Evitez les sacrilèces intrus, 
et leur reprochez leur intrusion 
Enfin nous vous remettons devant les yeux , nos 
très-chers fils , tous les catholiques du royaume de 
France , la religion et la foi de vos pères. Nous vous 
exhortons à ne pas l’abandonner. Il n’y a qu’une 
seule et vraie rellgion qui donne la vie éternelle , 
qui fasse même le bonheur et le repos des sociétés 
civiles. Ne vous laissez pas séduire par les fausses 
insinuations des philosophes du siècle, qui vous con- 
du’raient à votre perte. Que tousles intrus, arche- 
| vêques, évêques | ou curés , soient rejettés de vous. 
. Evirez-les, et, n'ayant rien de commun avec eux, 
. écoutez la voix de _voslégitimes pasteurs qni vivent 
encor ou que l’on vous donnera par la suite; en un 
mot soyez unis avec nous, Car personne ne peut se 
vanter d’être dans “église de Jésus-Christ, s’il n’est 
uni à son chef visible, successeur de Saint- Pierre ; 
et pour exciter tout le monde à rémplir ses devoirs 
avec plus d’ardeur, nous demanderons pour vous au 
père éternel l'esprit de vérité et de constance; et 
en gage de notre amour paternel, nous vous lobe 
nons, nos chers fils, nos vénérables frères et chers 
fils, notre ténsdietion apostolique. 


Donnée à Rome, le 13 dir 1791 , la li 
année de notre poniifi cat, 


PIE, 





































